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POL.IT IQLIE

LA SITUATION DU PAYS EXIGE LE DIALOGUE NATIONAL, SELON LA CNR

Le 7 novembre, Monseigneur Rodolfo Quezada Toruno, président de la
Commission nationale de réconciliation [CNR], a declaré que les gra¬
ves carences en matiére de santé, d' éducation, de logement, ainsi
que la polarisation idéologique et la marginalisation de la majori-
té de la population, exigent et justifient la mise en oeuvre du
Dialogue national.
Le président Vinicio Cerezo a affirmé que le gouvernement, comme
partie preñante de la CNR, avait donné son avis sur les critéres
qui devraient régir la participation au Dialogue des différents
groupes, avis qui a été pris en compte par la Commission,
Luis Colocho, dirigeant de l'Unité d'action syndicale et populaire
[UASP] a exprimé son inquiétude que d'importants secteurs de la po-
pulation puissent étre exclus du Dialogue en raison des critéres de
légalité, de légitimité et de représentativité fixés par la CNR,
II a ajouté que, selon la Constitution de la République, toutes les
organisations ont un statut légal.
Le Groupe d'appui mutuel [GAM] a dénoncé les "fortes pressions" du
gouvernement sur la Commission nationale de réconciliation [CNR]
afin que celle-ci fixe des conditions qui excluent du Dialogue na¬
tional des organisations représentatives du pays. Le GAM a conclu
que ees conditions d'exclusión rendraient les résultats du Dialogue
inconsistants et peu crédibles.

LE GUATEMALA ATTEND UNE AIDE PLUS IMPORTANTE DES ETATS-UNI3

Le gouvernement du Guatemala attend une plus grande aide politique,
militaire et économique des Etats-Unis grace a l'accession a la
présidence du républicain George Bush, "car je suis son ami person-
nel", a déclaré, le 9 novembre, le président Vinicio Cerezo Arevalo.
De son caté, le Front national du changement démocrate-chrétien
[FNDC] a déclaré que la victoire de Bush est inquiétante car elle
signifie "la poursuite de la politique d'agression et de mépris de
1 *auto-détermination des peuples".
Les hommes politique de droite ont exprimé leur allégresse en ap-
prenant la victoire du candidat républicain car elle signifie, selon
eux, une politique définie pour "contenir 1'avance du communisme en
Amérique céntrale".

CONFIRMATIONS A PROPDS DU TRAFIC D'ENFANTS

Le député indépendant Mario Taracena Diaz-Sol a affirmé, le 9 no¬
vembre, que plus de mille enfants avaient quitté le pays de ma¬
niere anormale ees deux derniéres années; et il a rappelé la con-
damnation émise par le Parlement européen a propos du trafic d'en¬
fants au Guatemala.
"Notre condamnation est énergique et nous sommes atterrés par l'hor-
reur de ce trafic d'enfants dont les organes sont utilisés pour des
transplantations" aux Etats-Unis et en Israel. Dans ees deux pays,
les enfants sont achetés a un prix de 75.000 dollars chacun, selon
les déclarations des époux José Luis et Michel Rotman, citoyens is-
raéliens arretés pour leur participation au trafic.
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Le député José Garcia Bauer a aFFirmé que les enFants n'étaient pas
seulement tués pour la transplantation d' organes mais également pour
la Fabrication de crémes de beauté et de rajeunissement, ce qui
constituerait l'un des plus répugnants négcces qu'ait connu l'hu-
manité.

LE SIPROCI REALISE UNE VASTE ÜPERATION DE POLICE OANS LA CAPITALE

Les Forces de sécurité du gouvernement qui composent le Systéme de
protection civile CSIPROCI] ont réalisé une vaste opération anti-
insurgée, le 10 novembre, dans la ville de Guatemala.
L'opération a rassemblé plusieurs centaines de gardes nationaux, 90
policiers militaires, cent policiers nationaux, 80 agents du dépar-
tement d'enquétes criminelles et une dizaine de chiens dressés.
Des oFFiciers commandant l'opération ont declaré que des Fouilles
sélectives de véhicules et de personnes réalisées sur les princi-
paux axes routiers conduisant a la capitale avaient permis l'ar-
restation de 226 personnes.

UNE DICTATURE MILITAIRE 0E FAIT REGNE AU GUATEMALA

Le journal nord-américain "The New York Times", citant Anne Manuel,
observatrice de 1'organisation "America's Watch", a aFFirmé qu'une
"dictature militaire" régne de Fait au Guatemala.
Oans son édition du 13 novembre, le quotidien aFFirme que le Gua¬
temala, malgré la présence d'un gouvernement civil, est l'un des
pays de l'hémisphére ou on enregistre le plus de violations des
droits de 1'homme. II rappelle qu' un rapport du Centre pour la re-
cherche, l'étude et la promotion des droits de 1'homme a enre-
gistré 75 assassinats pour le mois de septembre, soit quatre Fois
plus qu'en aout et 18 Fois plus qu'en juillet.

ENLEVEMENT MASSIF A CHIMALTENANGO

Le 9 novembre, douze paysans ont été enlevés dans le département de
Chimaltenango par des membres supposés de l'armée qui réalisaient
une opération anti-insurgée aux alentours du volcan Acatenango, oü
l'activité de la guérilla a augmenté.
Ces Faits Font passer a 52 le nombre des personnes enlevées en
moins d'un mois dans cette région par des élements supposés de
l'armée. A la Fin du mois d'octobre, 40 paysans avaient été cap-
turés dans de semblables conditions.

REUNION DES MINISTRES CENTRAMERICAINS DES AFFAIRES ETRANGERES

Les cinq ministres centraméricains des AFFaires étrangéres ont tenu
une réunion inFormelle dans la station balnéaire de Tesoro Beach au

Salvador, aFin de mettre en place le sommet des présidents d'Améri-
que céntrale, a Fait savoir, le 14 novembre, le quotidien mexicain
"El Universal".



Quelques jours auparavant, Rodrigo Madrigal Nieto, ministre du
Costa Rica, avait expliqué que le sommet présidentiel fixé pour
la Fin du mois de novembre avait été suspendu car le président
hondurien José Azcona Hoyo avait décidé de ne pas y participer
tant que le Nicaragua n'aurait pas retiré sa plainte contre lui
auprés de la Cour internationale de justice de La Haye.
Selon Victor Hugo Tinoco, ministre nicaraguayen des AFFaires étran-
géres, la rencontre entre les cinq ministres centraméricains a
été "sociale car le sommet des présidents reste a l'ordre du jour".

VISITE DE CARLOS SALINAS DE GORTARI AU GUATEMALA

Carlos Salinas de Gortari, président du Mexique, est arrivé le 11
novembre au Guatemala pour une visite non-oFFicielle et afin de
s'entretenir avec le président guatémaltéque Vinicio Cerezo. Les
deux hommes ont étudié ensemble les questions de coopération, de
commerce bilatéral, de sécurité Frontaliére, de réseau électrique
ainsi que la question des réFugiés.
A la Fin de cette visite, il a été annoncé que le président Cerezo
se rendra au Mexique pour étre présent a 1'entrée en Fonction de
Salinas de Gortari, qui assurera la présidence a partir du 1o dé-
cembre prochain.

ECONOMIE

l

LE SALVADOR NE RESPECTE PAS LES REGLES DU COMMERCE REGIONAL

Le ministere de l'Eccnoinie a regu une plainte de la part des cham- •
bres de Commerce et d'Industrie accusant le gouvernement salvado-
rien d'avoir commis une "violation Flagrante du régime de libre
échange Fixé par l'accord général d'intégration économique cen¬
tramér icaine", a-t-on appris le 14 novembre.
Les dirigeants d'entreprise ont signalé que des produits guatémal-
téques comme les dérivés de Fibre sont l'objet d'une réglementation
arbitraire de la part du Salvador, et ils ont exigé du gouvernement
qu'il demande au gouvernement salvadorien la suspensión de ees me¬
sures ou qu'il adopte des mesures de réciprocité.

INSURRECTION

EN OCTOBRE, L'URNG A ATTAQUE ONZE CASERNES

Dans son émission du 11 novembre, la radio Voz popular a Fait sa-
voir que les Forces de l'Unité révolutionnaire nationale guatémal¬
téque [URNG] avaient attaqué onze casernes, touché cinq hélicopté-
res et provoqué 183 pertes, entre morts et blessés, dans les rangs
gouvernementaux.
La radio insurgée souligne les attaques réalisées le 11 octobre
contre les casernes situées dans les villages de Monaco, de Maya-
land et de Cuarto Pueblo, dans le département d'El Quiché, et la
"destruction" d'un commando du service de renseignements de 1'ar-
mée [G-2] dans la méme région.
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MOUVEMENT POPULAIRE

"TERREUR PSYCHÜLOGIQUE" CONTRE LES TRAVAILLEURS

José Pinzón, haut dirigeant de la Céntrale genérale des travail-
leurs du Guatemala [CGTG], a dénoncé, le 12 novembre, l'existence
d'un régime de "terreur psychologique" contre les 1.200 travail-
leurs de la société portuaire de Santo Tomas de Castilla, en re-
présailles a leur participation récente a une gréve en faveur de
l'obtention d'un contrat collectiF de travail.
Pinzón a en outre déclaré que le gérant de 1'entreprise, Rubén
González, leur interdit d'entren au siége de la société et ne
leur permet pas de Faire d'heures supplémentaires. II exige d'eux
qu'ils s'inscrivent au syndicat-maison dirigé par le parti oFFi-
ciel. Pinzón a également aFFirmé que Mme Verónica Bernica de Chi¬
cara, qui se trouvait enceinte, a du renoncer a son emploi en
raison de la surcharge de travail qu'on lui imposait.

MESURES ANTI-SYNOICALES A CAVISA

Le Syndicat des travailleurs de 1'Industrie centraméricaine du
verre [STICAVISA] a porté plainte, le 14 novembre, contre les ma-
noeuvres anti-syndicales dont il est l'objet de la part de la di-
rection. 16 travailleurs de cette entreprise ant été renvoyés.
Le syndicat dénonce et condamne les intimidations dont sont victi¬
mes les travailleurs de CAVISA de la part de la direction, a 1'in-
térieur et a l'extérieur de 1'entreprise. II appelle toutes les
crganisations populaires a se mobiliser contre ees stteintes.

SITUATION SOCIALE

C0N0ITIONS PRECAIRES DE VIE DANS LES ZONES RURALES

La moyenne d'espérance de vie des Guatémaltéques qui vivent dans
les zones rurales est de 36 ans, signale une étude réalisée par des
chercheurs du Centre d'études politiques de l'Université nationale
autonome de México [UNAM] et publiée le 14 novembre.
L'étude indique en outre que 20.000 mineurs meurent chaqué année en
raison de la malnutrition, et que sur 8 millions d'habitants il y a
4,8 millions d'analphabétes. Selon ce rapport, 85 % de la richesse
du pays se concentre entre les mains de 8 % de la population.

□R0ITS DE L'HOMME

DEUX MEMBRES DU GAM SONT ENLEVES DANS LA CAPITALE

Le Groupe d'appui mutuel des parents de disparas [GAM] a Fait savoir
le 7 novembre que deux de ses membres, Miguel Ventura Zapeta et An¬
drés López y López, avaient été enlevés par des inconnus dans la
capitale.
Ces deux jeunes gens se trouvaient dans la capitale au nom du grou¬
pe "Rujunel Juna" du département d'El Quiché aFin de dénoncer les
crimes et les menaces des cheFs des patrouilles d'auto-déFense civi-
le [PAC] contre la population de cette région.



Le GAM a en outre dénoncé le hait que les membres des PAC détrui-
saient les traces de cimetiéres clandestins en brulant les osse-
ments qui s'y trouvaient, et il a accusé l'ofTicier commandant
le détachement militaire de Joyabaj, El Quiche, de controler les
mobi1isations de veuves et de membres du GAM dans cette región.

2G VICTIMES EN PLUSIEURS ACTES DE VIOLENCE

26 actes de violences en différents lieux du pays ont provoqué 21
morts et 5 blessés, la semaine passée, selon des informations de
presse publiées le 14 novembre.
Parmi les victimes, on trouve trois personnes enlevées quelques jours
auparavant, une autre séquestrée chez elle, et trois blessées par
bailes a l'hopital de Mazatenango par un agent de la pólice natio-
nale, Eddy González Barrera, qui cherchait, pistolet a la main, un
patient dans l'hopital.


